
Destin des familles Wenig-Grundman-Schipke à l’été 1942 
 

 

Ceux qui ont été arrêtés 

 

 
Zysman Wenig, 28 ans, dossier Juif PP N°15672, arrêté le 14 mai 1941, interné au camp de 

Pithiviers le 14/5/1941, déporté le 25 juin 1942 par le convoi n°4, arrivé à Auschwitz le 27 juin 

1942 matricule N° 42695 tatoué sur son avant-bras gauche, évacué le 18 janvier 1945 (marche 

de la mort), arrivé à Mauthausen le 25 janvier 1945, transféré au camp d’Ebensee le 29 janvier 

1945, libéré le 6 mai 1945, rapatrié à Paris le 24/05/1945, seul survivant des familles Wenig- 

Grundman-Schipke déportées dans les camps. 

 

 
Herman Grundman, 22 ans (fils de Moshe et de Sarah) dossier juif PP N°19937, arrêté le 

14/5/1941 et interné au camp de Beaune-la-Rolande baraque N°2 matricule N°89, motif de 

l’internement, « Surnombre dans l’économie nationale ». Déporté le 28/06/1942 par le 

convoi N°5, mort à Auschwitz. Zysman Wenig l’a rencontré sur la place d’appel du camp peu 

de temps avant sa mort. 

 

 
Élie (Hiller) Grundman, 40 ans, (vivait maritalement avec Malka Waisbrot, père de Maurice 

Grundman), dossier juif PP N°32831, interné à Drancy en juin 1941, libéré le 04/11/1941 pour 

raison de santé (dysenterie), a vécu en zone libre à compter 27/1/1942 jusqu’à la fin de la guerre. 



 
Hermann Schipke, 20 ans (fils d’Aron Schipke et Golda Schipke-Grundman), dossier juif PP 

N°32975, arrêté le 04/10/1940 par la police par avoir collé des affiches (papillons) communistes 

sur le mur du 45 rue de Lyon Paris 12e arrondissement, condamné à 6 semaines de prison pour 

propagande communiste. A l’issue de sa peine, il fut transféré à Drancy (bloc 1, escalier 4 

chambre 44) avec ce commentaire du responsable du rayon juif de la Section spéciale de 

Recherche (SSR) de la Préfecture de Police de Paris :« Suspect du point de vue politique. 

Propagandiste actif en faveur de la IIIe Internationale. Dangereux pour l’ordre public. ». 

Désigné comme otage il fut remis le 14/12/1941 aux « autorités occupantes » et fusillé le 15 

/12/1941 au Mont-Valérien. Son nom est gravé sur la cloche-mémorial des martyrs du Mont-

Valérien. 

 

 
Grundman Pinhas (Pinkus) 47 ans, (père de Rosette) dossier Juif PP N° 30769, engagé dans 

l’armée française (service de guerre 1939-40), interné au camp de Drancy, déporté par le 

19/07/1942 par le convoi N°7, mort à Auschwitz. 

 

 
Aron Schipke, 54 ans, (père d’Hermann fusillé au Mont Valérien), dossier Juif PP N°32975, 

arrêté le 16/7/1942, interné au camp de Drancy, déporté le 24/07/1942 par le convoi N°10, mort 

à Auschwitz. 



 
Golda Grundman-Schipke, 49 ans (mère d’Hermann Schipke), dossier juif PP N°32975, 

arrêtée le 16/7/1942, internée au camp de Drancy, déportée le 24/07/1942 par le convoi N°10, 

morte à Auschwitz. 

 

 
Grundman Moshe (Mojesz), 45 ans, dossier juif PP N°19937, arrêté le 16/07/1942 interné au 

camp de Drancy déporté (Convoi concentré CC) par le convoi N°12 du 29/07/1942, mort à 

Auschwitz. 

 

 
Grundman Sarah née Wenig, 46 ans, (sœur de Zysman, épouse de Moshe), 46 ans, dossier 

juif PP N°19937, arrêtée le 16/07/1942, internée au camp de Drancy, déportée (Convoi 

concentré CC) le 29/07/1942 par le convoi N°12, morte à Auschwitz. 

 

 

 

 

 



 
 

Grundman Paul, 19 ans (fils de Moshe et de Sarah) dossier juif PP N°19937, arrêté le 

14/5/1941 et interné au camp de Beaune-la-Rolande (fiche du camp N° 674) baraque N°2, 

matricule N°90, motif de l’internement : en surnombre dans l’économie nationale, évadé du 

camp de Beaune-la-Rolande le 05/08/1941, a survécu à la guerre, décédé en 1976. 

 

 
Malka Waisbrot, compagne de Elie Grundman, 37 ans (mère de Maurice Grundman) internée 

à Pithiviers, déportée le 03/08/1942 par le convoi N°14 à destination d’Auschwitz, 

probablement gazée à son arrivée. 

 

 
Klouré Heller Moskowiecz, compagne de Pinhas Grundman (mère de Rosette Grundman) 48 

ans, internée au camp de Pithiviers, déportée le 16/08/1942 par le convoi N°16, morte à 

Auschwitz. 

 

 

 
 

Grundman Maurice, 7 ans (fils de Élie et de Malka Waisbrot) interné au camp de Pithiviers, 

transféré le 17/08/1942 à Drancy, déporté le 19/08/1942 par le convoi n°21, gazé à son arrivée 

à Auschwitz. 



 

 
 

Grundman Rosette, 4 ans (fille de Pinhas Grundman et Klara Moskowiecz) internée au camp 

de Pithiviers, transférée à Drancy le 19/8/1942, déportée le 19/08/1942 par le convoi n°21, 

gazée à son arrivée à Auschwitz. 

 

 
Grundman Henriette, 19 ans (fille de Moshe et de Sarah), dossier juif PP N°19937, arrêtée le 

21/2/1943 internée au camp de Drancy, mutée le 09/03/1943 au camp de Beaune-la-Rolande, 

transférée à Drancy le 23/03/1943 et déportée le 25/03/1943 par le convoi N° 53, morte gazée 

à Sobibor. 

 

 

Ceux qui n’ont pas été arrêtés 

 

Khayè Wenig (35 ans), épouse de Zysman, mère de Jacques (5 ans) et Roger (1 an). Depuis 

l’arrestation de son mari, sa séparation avec ses enfants, et l’exécution de son neveu, Hermann 

Schipke (20 ans, fils de sa sœur Golda), Khayè Wenig souffre d’une dépression sévère. Elle est 

hospitalisée officiellement depuis le 6 mai 1942 (matricule 3810 au registre des admissions) à 

la Salpêtrière (salle Claude Bernard) dans le service du professeur André Barbé. Elle quitte 

l’hôpital le 4 novembre 1942. 

 

Henriette Grundman (18 ans, fille de Moshé et de Sara) est avec son frère Paul à Toulouse 

(Paul après son évasion y a trouvé refuge). Son petit frère Shlomo après avoir échappé à la 

Rafle du Vel d’Hiv, arrive à Toulouse avec sa tante Perla. Henriette part ensuite avec Shlomo 

dans une ferme géré par les Éclaireurs israélite de France, à Taluyers. Elle n’y reste que 

quelques semaines et retourne à Toulouse. 

 

Perla Wenig (sœur de Zysman) échappe à la Rafle du Vel d’Hiv. Elle est retenue et avertie par 

la concierge du 152 Bd Saint-Germain en voulant rejoindre l’appartement de sa sœur Sara et 

son beau-frère Moshé. Ils travaillaient ensemble dans l’appartement qui faisait office d’atelier. 

Perla se rend à Goussainville (maison de campagne des parents) pour prévenir trois des enfants 

du couple, Shlomo (14 ans), Isaac (7 ans) et Lida (9 ans). 

 



Shlomo Grundman passe en zone libre fin juillet avec sa tante Perla. Ils rejoignent à Toulouse 

Paul et Henriette. Shlomo et Henriette partent ensuite en compagnie d’un copain de Paul 

(Jumeau) dans une ferme dans la région lyonnaise, à Taluyers, dans le département du Rhône, 

au sud-ouest de Lyon. C’est un centre des EIF (les éclaireurs Israélites de France). Henriette 

retourne ensuite à Toulouse. 

 

Isaac et Lida Grundman après avoir échappé à la Rafle du Vel d’Hiv, ont séjourné chez 

Bernard Herenstein, l’oncle de Zysman et de Sara. Ils ont été ensuite placés par cet oncle dans 

une maison de l’UGIF, rue Lamarck (Union Générale des Israélite de France). En apprenant ça, 

Henriette qui pense que l’endroit est dangereux pour son petit frère et sa petite sœur, remonte à 

Paris de Toulouse. Elle veut leur trouver un lieu sûr loin de Paris. Via une certain Madame 

Camplan les enfants sont envoyés en zone occupée, en Touraine. Lida chez des sœurs et Isaac 

dans une ferme à Azay-sur-Indre entre Tours et Loches. 

 

 

Les survivants des familles Wenig-Grundman après la guerre 

 

 

 
 

Zysman Wenig, décédé le 16 octobre 2013. 

 

 
 

Khayè (Chaja) Grundman, épouse de Zysman Wenig, cachée durant la guerre, décédée en 

1949. 

 

 
 

Jacques Wenig, né en 1936, fils ainé de Zysman et Khayé, caché durant la guerre dans deux 

familles françaises (Charles et Marie Monnier à Beauchamps, Somme, et Robert et Charlotte 

Ruffin, Royallieu, Oise). Seul survivant de toute la famille en 2022. 

 



 
 

Roger Wenig, né en 1940, fils cadet de Zysman et Khayé, caché durant la guerre dans une 

famille française (Charles et Marie Monnier à Beauchamps, Somme) durant toute la durée de 

la guerre, décédé en octobre 2008. 

 

 

 

 
 

Paul Grundman, décédé en 1976. 

 

 
 

Shlomo Grundman, né le 2 avril 1926 décédé en 1981. 

 

 
 

Lida Grundman, née en 1930, fille de Moshe Grundman et Sara Grundman-Wenig, cachée 

durant la guerre chez des sœurs en Indre et Loire, décédée en 2010. 

 

 
 

Isaac Grundman (Jacquot), né en 1935, dernier enfant de Moshe Grundman et Sara 

Grundman-Wenig, caché durant la guerre dans une famille de paysans, Décédé en 2020. 

 



 
 

Fanny Grundman, née en 1927, épouse de Paul Grundman en 1946. Décédée en 2021. 

 

 
 

Zysman Wenig et son fils Jacques en 2013. Zysman avait 100 ans. Il est décédé quelques 

semaines après cette photo. 


